
« Aimez-vous les uns les autres comme je vous ai aimés », dit Jésus
6ème dimanche / année B : Ac 10, 25-26.34-35.44-48 ; 1 Jn 4, 7-10 ; Jn 15, 9-17

C’est  au  dernier  repas  avec  ses  apôtres,  après  avoir  institué  l’Eucharistie,  que  Jésus
prononce les paroles de cet évangile où reviennent plusieurs fois les mots amour, aimer, ami.
Clairement, il veut nous dire que l’Eucharistie est sacrement de l’amour divin qui est à recevoir
et à donner.  Le Christ se donne à nous parce qu’il veut demeurer en nous et qu’il nous aime.
En même temps, il veut nous dire que participer au repas eucharistique ou à la messe, et ne
pas vivre d’amour, c’est nettement un contre-témoignage. Pour celui qui communie au Christ
par l’Eucharistie et tous les autres sacrements, vivre de l’amour n’est pas une option ; c’est  une
exigence de vérité et d’authenticité, voire un commandement.

Mais quel type d’amour ? Jésus indique alors la spécificité l’amour que doivent vivre ses
disciples. Il ne dit pas seulement : « Aimez-vous les uns les autres » ; cela peut se vivre entre
copains  qui  s’aiment  et  se  soutiennent  dans  une  bande  de  malfaiteurs,  ou  dans  un  parti
politique  en  guerre  contre  un  autre ;  ou  même  dans  l’Église,  voire  dans  une  paroisse  où
peuvent se trouver des groupes ou des mouvements dont les membres s’aiment bien entre
eux, tout en étant comme des clubs fermés, opposés à d’autres. 

Jésus dit plutôt : « Aimez-vous les uns les autres comme je vous ai aimés ». Il se donne
comme la référence permanente et le moteur de l’amour du chrétien, Dieu étant la source
puisque « Dieu est amour ».  Jésus est « le chemin » sur lequel nous devons continuellement
nous ajuster. Les textes nous indiquent quelques balises :  comment le Christ a-t-il aimé ? 
- Il n’a aimé que de l’amour du Père : « Comme le Père m’a aimé, moi aussi je vous ai aimés ».
Par conséquent, ce qu’il donne, il le reçoit du Père. L’amour du Fils est nourri par la prière et par
la  volonté  de  son  Père.  « Père,  non  pas  comme  je  veux,  mais  comme  tu  veux ».  Il  nous
apprendra à prier en disant : « Que ton règne vienne, que ta volonté soit faite... ». 
- Jésus a aimé ses disciples jusqu’à en faire ses amis. « Je ne vous appelle plus serviteurs, je
vous appelle mes amis », leur dit-il. Le Christ nous appelle à un amour où sont cultivés l’amitié
et le partage au quotidien. L’amitié favorisera les liens fraternels.
- Pour lui, il n’y a pas de plus grand amour que de donner sa vie pour ceux qu’on aime. Il s’agit
de donner sa vie,  son temps, ses moyens,  son intelligence, ses talents,  pour servir  comme
Jésus, en accordant la priorité aux petits et aux faibles. 
- Lui a aimé d’un amour universel, sans frontières. Au grand étonnement des chrétiens d’origine
juive, « Dieu accueille » largement et répand son Esprit Saint sur les nations païennes. 
- Et tout cela a pour finalité de faire de nous des bien-aimés de Dieu, vivant de la joie du Christ,
une joie parfaite parce que vécue en communion avec Dieu, le seul parfait. 

Oui, nous le savons, connaître, devenir ami, aimer sont toujours en devenir et exigent un
engagement à renouveler chaque jour. Cela est difficile, mais Jésus affirme que c’est lui qui, le
premier, choisit ses amis. L’amour et le choix partent de Dieu ; il est à l’œuvre. C’est lui la source
de l’amour. Pour qu’il soit fécond dans nos vies, l’amour reçu de Dieu doit retourner à lui, le
mouvement de retour nous donnant d’accueillir encore et toujours l’amour qui vient de Lui.

En ce dimanche, nous avons à nous émerveiller de l’initiative gratuite de Dieu qui nous a
créés, nous a aimés, nous a choisis par son Fils Jésus. Si le Fils nous demande de nous aimer
comme il nous a aimés, c’est pour, dit-il nous donner sa joie. Que nos cœurs s’ouvrent à l’amour
de Dieu pour que nos familles, nos communautés et notre monde jouissent de la paix et la joie
du Seigneur. 


